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I' ONU entre deux chaises 

L • ONU a done decide de laisser 
vacant le siege du Cambodge 
pour la 52eme reunion de son 
Assemblee generale. Entre Hun 
Sen et Ranariddh , elle ne tranche 
pas. 

On comprend bien que I' ONU 
soit mortifiee en voyant que les 
efforts exceptionnels deployes 
en faveur du Carnbodge ont des 
resultats si decevants. L' instal­
lation de la democratie au Cam­
bodge devait etre une operation 
modele. On y avait mis le prix. 
Deploye des experts, des specia­
listes. quantile de gens de 
bonne volonte, avec beaucoup 
de materiel. 

Et puis i;a ne marche pas, ou du 
moins pas comme on I' avait 
souhaite. Chemin faisant. le chef 
du parti arrive en tete des elec­
tions est evince dans des cir­
constances peu democratiques 
par ceiui du parti arrive second. 
Mais on peut faire observer qu' ii 
est bien tard pour protester. La 
constitution ne prevoyait pas 
deux Premiers ministres, ni des 
institutions bicephales. L' ONU, 
et les pays signataires des Ac­
cords de Paris I" on! accepte. 

D' autre part. si I' on defend les 
vertus democratiques, ii taut 
bien voir que c' est I' Assemblee 
nationale issue des elections 
uonusiennes» de 1993 qui a ente­
rine la nomination d' un autre 
Premier ministre a une tres forte 
majorite. Comment aller contre 
sa volonte ? Et contre celle du 
Roi, qui a signe le kret desi­
gnant les representants du Cam­
bodge a I' ONU ? 

Juger entre les deux pretendants 
etait evidemment difficile. Mais 
en les renvoyant dos a dos, c' 
est a dire en accentuant la dis­
tance qui les separe, I' ONU n' a 
sans doute servi ni la la demo­
cratie, ni la reconciliation, ni la 
paix. ni le developpement du 
Cambodge. C.N. 
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la Presse, la coalition, les elections 
a la suite de I' attentat a la differentes opinions, 

la Presse, encore plus grenade devant 1· Assemblee differents partis, mais 
ii avait publie un article poli-

virulente qu' avant tique qui accusait le gouver- . qui cooperent 
La presse, je peux dire qu' elle nement, alors que c' est un Cooperer, 9a ne veut pas dire 
est maintenant encore plus journal qui a declare faire de qu· ii n' y a pas de competi­
virulente qu 'avant la bataille la promotion touristique, et tion Evidemment le Parti du 
de juillet Les journaux sont puis ils ant demande des ex- Peuple, le PPC, souhaite 
de veritables po rte-paroles cuses, et j' ai dit d' accord . avoir la majorite absolue. 
des khmers rouges au de Ra- Mais le Funcinpec aussi, le 
nariddh . lls ne vivent pas par Molinaka, le PLDB auss1. II y 
eux-memes , ils 1·e9oivent des des critiques Qui, mais a competition, cela ne veut 
textes, de I' argent. Meme Ung ii y a des Ii mites pas dire partage du gateau, 
Huot s' etait plaint de ce ----------------ma is travailler ensemble 
qu ' ils etaient payes pour • la 1>resse do it etre avec un certain respect 
semer la discorde dans mutuel. 
le gouvernement consciente des limites Si le Funcinpec gagne aux 
Certains sont venus me elections , alors ce sera • les etn1n~ers ne com-voir en me disant qu ' ils ~ peut-etre Ung Huot, au Ra-
ont besoin d' argent ... prenncnt pas la culture nariddh , qui sera Premier 
Jusqu' ici aucun n' a ete Ministre, et non Hun Sen . 
inquiete, sauf un , politique du Cambodge Pour le PPC, 1· essentiel, 
Prayuth , que j' ai sus- supposons, c' est d' axer les 
pendu le.8 septembre, aussi Oui , les journaux ant le droit efforts sur le developpement 
pour sa propre securite, parce de publier des critiques. Mais rural, alors que pour le Fun­
qu'il a annonce la mart d' un ils publient des insultes. M. cinpec, supposons, c' est I' 
homme bien vivant, Phum Sam Rainsy ·a de nouveau industrie. Le systeme permet 
Pheap, qui voulait le voir en son journal. On se plaint qu ' effectivement differentes phi­
personne; ii pouvait y avoir ii y ait de la violence. Mais ce losophies, differentes options . 
violences physiques. sont les gros mots qui arne- Alors ii y a bien multipartisme 
II y a eu aussi un article faux nent la violence. Mais dans la competition 
qu' on a intentionnellement entre les partis, ii y a des 
publie pour decourager la le multipartisme : lim1tes que les JOUrnalistes de-
troupe, parlant de 200 tues, vraient connaitre, c' est tres 
plus de 500 blesses a O' trop occidental important pour creer un cli-
Smach.. Prayuth a depasse On se plaint qu' ii n' ya pas de mat 
les lim1tes, ii est suspendu parti d' opposition . Mais le Les etrangers ne compren­
pour un mois, c' est le delai multipartisme est un concept nent pas la culture politique 
qui est en notre pouvoir. En- trap occidental. Pour nous, de notre pays Pour eux multi­
suite, c' est I' affaire du tribu- dans cette societe si fragile partisme veut dire opposition . 
nal. apres deux decennies de Mais ici, s' opposer, c;:a veut 
L' attitude du gouvernement guerres fratricides, au ii reste dire tout simplement insulter. 
vis a vis de la presse n' a pas de la mefiance, au on a la II faut rappeler aussi que ce n' 
change depuis les evene- gachette toujours facile, on est pas parce qu' ii y a des 
ments de ju ii let Simplement ii peut avoir des opinions diffe- partis d' opposition qu' ii 
ne faut pas exagerer. Ga- rentes, on peut avoir plusieurs ii y a necessairement demo­
vroche je I' avais suspendu, partis, mais qui cooperent. 
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1S1111e Je la page I) 
cratie. L' important est que le 
peuple ait le choix, et qu' ii 
puisse choisir librement. 

l(hieu Kanharith 

non, on ne retolirne 
pas au parti unique 

Non, on ne retourne pas vers 
le Sangkum (c ' est a dire vers 
le parti unique, comme sug­
gere dans CN 11° 77, nd/1). 
II y a trois options pour le 
Cambodge. D' abord le parti 
unique. Ensuite, plusieurs par­

ii n' y a pas de chasse aux 
sorcieres, si on voit qu' ii n' y 
a pas de tetes qui vont lam­
ber, alors chacun se sentira 
libre de choisir 1 

Lorsque la Loi sur les partis 
aura ete votee, nous enregis­
trerons non seulement le PPC. 
le FUNCINPEC, le PLDB, le 
Molinaka , mais les nouveaux 
partis . Sam Rainsy , si on ne 

elections . 
Pourquoi le Funcinpec a-t' ii 
perdu beaucoup de popularite 
? C' est parce qu' ii n' a pas pu 
tenir ses promesses . Taus ces 
gens venus de I' exterieur 
etaient tres ignorants de la 
realite du Cambodge. Cepen­
dant c' est du sang nouveau, 
ils sont utiles pour revigorer le 
pays , et beaucoup de ces 

tis qui cooperent. Enfin plu­
sieurs partis qui s' affrontent. 
Pour nous c' est la deuxieme • 
option qui est la bonne. On 
peut rivaliser, se concurren-

competition dans la fraternite, 
pourquoi pas ? 

cer dans un climat de frater- e 
nite, pourquoi pas ? 
Faire comme Sam Rainsy, c' 

droits de I' Homme : c' est la 
riposte de Ranariddh 

retient rien contre lui , pourra 
venir 1 

ceux qui sont partis, 
qu' ils se hatent de 

rentrer ! 

gens-la sont de bonne volonte 
pour rebatir le pays. Mais ii 
faudrait qu ' ils soient plus rea­
listes . 
Je crois qu' ii y a de bonnes 
chances pour qu ' ils rentrent. 
Mais ii existe des cas diffe-

tains membres de I' Assem­
blee nationale aussi , si le 
prince Ranariddh I' accepte. 
On ne sait pas si peut-etre ils 
sont restes en otages , peut­
etre financierement, s' ils sont 
«pris au filet». Mais s' ils re­
viennent, ii n' y aura pas de 
problemes 
Pour leur remplacement, c' est 
le Funcinpec qui devra choisir, 
parce qu' ii s' agit du «quota» 
du Funcinpec, nous PPC n' 
avons pas a intervenir. 
En fait au sein du Funcinpec ii 
existe plusieurs poles d' in­
fluence et chacun veut placer 
ses pions. Nady Tan et Toen 
Chhay sont les deux sages . 
Pour le second vice-President 
de I' Assemblee, puisque Son 
Soubert est parti, ii appartient 
aux deux fractions du BLDP 
de presenter un candidat, et ii 
appartiendra a I' Assemblee 
de voter. 

deux conditions 
pour les elections 

Pour que les elections se pas­
sent normalement, ii faut un 
climat de comprehension 
entre les divers partis poli­
tiques ; et une certaine limite 
de la part des journalistes, car 

est cela qui declanche cette 
mefiance et ce phenomene de 
mefiance et de violence. 
Quand on dit ((tous ces gens­
/a sont des marionettes», 
quand on dit «qVand nous 
aurons le pouvoir, ii faudra 
changer toute la structure», c' 
est la survie de millions d' 
hommes qui est en cause, 
plus rneme que celle d' un 
parti. Et c' est alors tout I' 
appareil administratif du pays 
qui se trouve politise. 
Mais au contra ire si on voit qu ' 

Ceux qui ont quitte le pays, ii 
serait ban qu' ils rentrent , 
mais ii faut qu' ils se hatent, 
parce que selon le projet de loi 
ii faut avoir reside de fac;;on 
continue au mains un an dans 
le pays pour se presenter aux 

rents . Le ministre de I' Agricul­
ture par exemple en a assez, 
ii ne veut plus etre membre du 
Funcinpec, ii ne veut plus de 
politique. 

de ((qui seme le vent recolte la 
tempete» . Ce sont les gros 
mots utilises par les hommes 
politiques et par les journa­
listes qui ant declanche le 
cercle de la violence. 

Le vice-Gouverneur 
Phnom Penh va revenjr. Cer-

liberte de. la presse : limites imprecises 
II existe de nouveau a Phnom Penh une presse 
khmere tres critique vis a vis du gouvernement, 
confirme That Lyhok. redacteur-en-chef de Kam­
puchea et co-president de l'AJK. Le 11 septembre 
sent rentres de Bangkok Cheng Sok Na (Kumnit 
Kaun Khmer) et Dou Sadet (Angkor Borei) qui s' y 
etaient refugies fin juillet. lls declarent continuer 
leurs journaux. Une trentaine de publications, sur 
environ 60, dent 2 ou 3 anti- Hun Sen, avaient 
reparu debut aout. 12 journalistes khmers seraient 
encore a Bangkok. 

Selan la loi sur la Presse de juillet 1995 (CN n ° 32), 
le ministere de I' Information peut suspendre pour 
un mois une publication qui aurait «mis en danger 
la securite nationale ou la slabilite po/itique» 
(art.12), ou qui aurait «publie de fausses nouvelles 
entrainant humiliation et outrages contre Jes insti­
tutions nationales ii (art. 13). Ces termes laissent 
une large place a I' interpretation. 

II est encore trap tot pour savoir quelles vent etre 
les nouvelles regles du jeu; ou se trouvent au juste 
les «limites» evoquees par Khieu Kanharith . 

On s' interroge aussi sur la part de critique ou d' 
opposition qui sera admise dans les autres medias. 
Dans une precedente interview (CN n° 72) . M. 
Khieu Kanharith soulignait que selon le projet de loi 
sur les elections taus les partis auraient le meme 
temps de parole a la radio et a la television. 

A PROPOS .. . 

siege vacant a I' ONU 
Faute d' un accord entre ses 
membres, le comite d' accredita­
tion de I' ONU laisse vacant le 
siege du Cambodge pour la 
52eme reunion de son Assem­
blee generale, le 29 septembre. 
Le gouvernement juge cette posi­
tion «inacceptable», elle ignore le 
vote de I' Assemblee nationale qui 
a nomme Ung huot premier Pre­
mier ministre. et le fait que le Roi 

a signe le kret portant le nom des - 6 se sent abstenus 
personnes accreditees pour - 3 votes nuls. 
cette Assemblee. 19 deputes etaient absents. 

la nomination de Ung Huot 
Dans sa seance du 6 aout. 
Assemblee nationale a elu Ung 
Huot au paste de premier Premier 
ministre , en remplacement du 
prince Ranariddh. 
Sur 120 deputes 
- 99 ont pris part au vote 
- 86 ont vote «pour» 
- 4 ont vote «centre» 

Les quorum necessaires ont ete 
respectes. celui des deputes pre­
sents (7/10emes ud total, soit 84) 
et celui des «pour» (2 tiers du 
total . soit 80) . 
Bien que certains points de lapro­
cedure n'aient pas ete respectes 
( «avec avis conforme des deux 
vice-presidents de I' Assemblee 
... ), cette nomination est valable, 
selon certains juristes, parce que 
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sur les atteintes aux 
droits de I' Homme 

enquetons ensemble 
Si Hun Sen s' est mis en 
colere contre le Centre des 
Nations Unies pour les Droits 
de I' Homme, c' est que selon 
nos accords, avant d' envoyer 
un rapport, ii devait y avoir 
une discussion entre I' 

le vote a ete secret. et parce que 
la volonte de I' Assemblee s' est 
exprimee de fa9on nette. 

les deputes disent non 
Les deputes ont refuse le 15 sep­
tembre d' enteriner la liste des 
ministres et des secretaires d' 
Etat que leur proposaient les deux 
premiers ministres pour rempla­
cer les hauts responsables ab­
sents. 
Raisons de ce refus (qui est 

considere comme un signe d' in 



llllii etre bloques s1 le FMI le voulait 
Comme I' a dit le representant 
de la Banque Mondiale Natara­

11 111 

:::::::::::::::::::::::::=:=:=::. jan , «on appr8ciera cas par 

A 
ttention a ne pas de­
courager les derniers 
amis riches ! C' est le 

message que ces amis sou­
haitent faire entendre au gou­
vernement. 

FMI I Banque Mondiale 
La decision du FMI de fermer 
son bureau de Phnom Penh est 
d' une grande portee. parce que 
ce bureau est «de ple1n exer­
cice» . son responsable est un 
representant direct du FM I La 
fermeture a done une s1gnifica­
t1on politique forte . Elle marque le 
mecontentement. le «ras le bol>> 
du FMI face a I' 1nd1fference du 
gouvernement, quelles qL~e 

soient ses remontrances 
La Banque Mondjale, elle, ne 
ferme pas son bureau de Phnom 
Penh Mais ce bureau, a la diffe-

rence de celu1 du FMI . n' a 
aucune autorite polit1que. 11 a un 
role Slmplement administratif 
Les deux choses n· ant done 
pas la meme signification 
En fait le FMI , qui est represente 
au sein du conseil d'adm1nistra­
tion de la Banque Mondiale , est 
en mesure de bloquer des pro­
jets de la Banque Mondiale Et 
justement. deux equipes de la 
Banque Mond1ale sont en train 
d' achever deux etudes au Cam­
bodge 
- I' une doit aboutir a un pro1et 
de lutte contre la pauvrete : 
- I' autre a un projet de renforce­
ment de I' Education nationale 
La position de la Banque Mon­
diale vis a vis du Cambodge est 
a peu pres celle des Etats-Unis 
· on supprime tout ce qui n' est 
pas aide humanitaire Mais 
meme ces projets-la pourra1ent 

A PROPOS nale. c· est peut-etre pourtant 
1rrealiste. tant I' 1dee d' «oppo­

de l'a1de accordee par les dona- sit1om> telle qu· on I' entend en 
teurs bilateraux comme multilate- occident -d1sc1plinee . respec­
raux depend dans une assez tueuse du gouvernement. atten­
large mesure de la bonne prepa- dant patiemrnent so'n tour·- . est 
ration et de la cred1bilite des elec- elo1gnee de la tradition cambod­
t1ons . Une reunification du Fun- g1enne 
c1npec , un positionnement plus 
net de ceux qui sont dans la 
coalit1on et de ceux qui s· y oppo­
sent. ecla1rc1raient la s ituation . 
tant pour les Cambodg1ens que 
pour la communaute 1nternatio-

«pas de proces, 
ou j' abandonne» 

Si le gouvernement ne ret1ra1t pas 
ses accusations contre lu1 et ne 
garant1ssa1t pas sa secunte et 

cas» 
II n' y a pas encore de decision 
de la Banque Mondiale concer­
nant I' assistance technique . on 
sa1t simplement qu' elle n· est 
pas arretee: ni concernant le 
fonds social . 
Deux autres pro1ets importants 
de la Banque Mondiale sont en 
suspens : 
- I' un sur le renforcement de la 
production d' electric1te ' qui est 
finalise : 
- I' autre sur la Regie des 'Eaux, 
presque termine 
Ces deux proJets do1vent en 
pnnc1pe demarrer cette annee 
Tout ce que I' on peut dire est 
qu' ii n' y a pas de decision d' 
arreter. On peut penser que ce 
qui est deja «dans le tuyau» 
devrait continuer 

Union Europeenne 
On en sait un peu plus 
- I' aide humanitaire sera pour­
su1v1e. a travers les ONG et a 

celle de ses partisans . le Prince 
Ranar iddh chois1ra1t de «boy­
cotter les elections», selon une 
declaration du 2 octobre 
(Cambodia Daily 6.10) La ques­
tion. dans cette hypothese : com­
b1en de deputes en ex1I , sur 19. I' 
imiteraient. et combien rentre­
ra1ent au Cambodge. Toujours 
dans cette hypothese, ii sera1t 
alors moins difficile pour le Fun­
c1npe de tenir un congres . et de 
definir une strateg1e pour les elec­
tions. 

travers ECHO (European Com­
munity Humanitarian Office) , 
- le programme concernant I' en­
vironnement continue: 
- le:; programmes PASEC et 
PRASAC cont1nuent: 
- le programme prevu de lutte 
contre le SIDA devra1t commen­
cer dans les mo1s qui v1ennent. 
- pour le reste. c ' est a dire 
notamment I' aide aux 1nst1tut1ons 
(experts detaches aupres des 
m1nisteres. ). on ne sait pas 
encore II faudra sans doute at­
tendre quelques mo1s la reponse 
Un point important . 11 se pourra1t 
que les programmes qui conti­
nuent ba1ssent en volume. Ou ' ils 
so1ent reechelonnes 

attention au ras-le-bol 
Mais peut-etre plus encore que 
ce coup de fre1n donne a I' aide 
internationale, c ' est I' etat d' 
esprit des donateurs qu' ii faut 
observer. 
La decision du FMI a donne une 
grosse secousse a taus A la 
confiance initiale a succede une 
mefiance qui tourne maintenant 
a la defiance 
II y a trap de zones d' ombres 

dans la gestion des finances du 
Cambodge. trap de c1rcu1ts deri­
ves trop de distance entre le 
d1scours et les intentions officiel­
lement aff1chees. et la realite 
L' etat d' esprit des donateurs qui 
n 'ant pas renonce, c' est desor-
mais «au moindre s1gne de 
mauva1se volonte . notamment 
concernant /es elect1ons. ou s · 1/ 
y avail de nouveaux actes de 
violence a motivations poli­
t1ques . nous tenons nos valises. 
et adieu Le monde ne manque 
pas de pays qw ant besom d ' 
aide el qUJ peut-etre en feraient 
un me1/leur usage que le Cam­
bodgeli . 
"Lorsque /es responsablescam­
bodg1ens se reveilleront. lorsqu· 
1/s verront /' etendue des degats. 
non seulement pour Jes Cam­
bodg1ens. ·pour le Cambodge. 
ma1s pour eux-memes. 1/ sera 
trap lard» 

Comite disparu 
On ne peut pas faire le reproche 
au Com1te Mixte des Forces de 
Securite -qui reunissait de hauts 
responsables du PPC comme du 
Funcinpec dans les mois qui ant 
precede juillet, pour prevenir tout 
«derapage violent» (CN 73)- de 
n' avoir pas empeche les evene­
ments des 5-6 juillet. «II n · avail 
jama1s eu pour mission de rem­
placer le gouvernemenl» . fa1t ob-

1,\'rtlfl ' puge -Ii 
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quences , m ais ii 
me ·sembl e qu e 
nous pou vo ns faire 
face . Si cette li ai· ·.·.·.·-:-:-:-:-:-:-:-:·:·:·:·:·:·:·:-:-:-: ::;:;:;:;:;:;:;:;:;:;::· ::::::::::::::::::::;:::;:;:;:;:;:: .::::::::::::::;:::;:;:;:;:::::::::::::::::::::::;:;:;:;:;:;:;:;:; geres n' est pas dans I' air du 

temps . Ce que I' on cherche, c· 
est a faire entrer les plantations 
dans I' economie de marche . 
Comme une reorganisation 
amene des changements dans I' 
organigramme, que des situa­
tions acquises peuvent se trou­
ver menacees, cette reorganisa­
tion s' elabore lentement. Mais 
elle est maintenant certaine . 
Plusieurs points : 

epuis le 9 juillet je m' 

D emp/oie a s upprim er la 
pagaie ("clean the old 
mess nJ a Royal Air 

Cam/J o dge, nous dit M . Pan 
Chantra, presid ent de RAC. En 
deux ans, on avait p erdu plus de 
10 millions de dollars. Encore un 
p eu e t on e tait en faillit e. C ' est 
en /Jonne voie, puis que Jes eco · 
nomies realisees atteignent 700 
000 dollars par m ois. Comment 
? J' ai s upprime un des deux 
/Joein g, sans a/J andonner au· 
cun A de nos liaisons , CA qui 
represP.nte 50 0 000 $par m ots, 
et quel- ques responsa/J/es m a· 
la1~~iens a hauts sa/aires. Aucun 
des 5 10 emplo yes n ' a ere licen · 
cie. 

enfin competitive 
La poli t ique de libre co ncurrence 
ne fait pas peur a RA C, qui voit 
I' avenir avec optimisme : ·parce 
qu ' ell e est maintenant , par rap· 
port aux nouv eaux comp eti· 
teurs, bi en etablie ; ·parce qu' 
et ant co mpagni e nation ale, I' 
aid e de tous lui es t assuree, ell e 
a In prefe rence de tou s les nnti o· 
naux; Ro yal Air Cam /Jo dge 

. tra nsporte 90 % des re spon· 
sabl es cambodgi ens; -enfin 
pa rce que le personnel est bien 
quali tie : pil otes et co-pil otes 
tranc;a is et malais iens, commer· 
ciaux to rmes au Japon, ... to ut 
ce lri do nne co nfiance . "Rem ar­
quez, dit M . Pan Ch anta, que Jes 
<:rttiques ant cesse dans la 
µresse. L' ambian ce es t /J1en 
m&i/leuren. 
Par rapport aux autres co mpa· 
!lili es RAC es t competi tive aussi 
pa rce que les salaires restent 
moins eleves. 

la liaison Bangkok-Siem Reap 
Pour I' ouve rtur e de liai son s 
directes Bangkok- Si em Reap, je 
do is rne co nfo rmer au x deci­
sions du gouvernement. II es t 
diff icil e d ' en prevoir l e~ .:ri nse· 

A PROPOS ... 

server un de ses membres. «II a 
fait plus meme que son mandat. 
Mais ii fallait a un moment que 
les deux Premiers ministres 
prennent eux-memes le taureau 
par les comes , ce n' etait plus de 
la competence du Comite Mixte . 
II a demande un tete a tete avec 
les Premiers ministres pour dire 
que son mandat s' essoufflait. II 
n' y a pas eu de reponse. Le 
Comite a pense alors que les 

page 4 

son est creee , au 
li eu d ' avoir 7 vol s Bangko k· 
Phn om Penh, nous n' en aurons 
peut·etre plu s que 4, mais nous 
auss i nous t erons la li aiso n 
Bangko k-Si em Reap, et nou s 
desse rvirons au ssi Chiang M ai, 
par exemple. 

les touristes reviennent 
Les t ouri stes vont rev enir rapi ­
dement . Deja + 45 % par rap· 
po rt a ju ill et . Dans 3 O U 4 mois 
on aura retrouve le niveau d' 
avant. C' est la cli entel e chi· 

P 
lusieurs facteurs contri­
buent a faire evoluer la 
«filiere caoutchouc» · 

- I' opinion des responsables 
cambodgiens qui, de plus en 
plus, voient bien que I' organisa­
tion actuelle n ' est pas tenable: 
- la baisse des cours internatio­
naux, tombes a· 800/850 $ la 
tonne, alors qu' ii avait atteint 
1800, le caoutchouc cambod­
gien etant toujours penalise de 
10 a 15 % du fait qu' ii n ' est pas 
«certifie». Actuellement «tout le 
monde perd de I' argent» , et cela 

noise QUI augm ente le plu s Vite. fait refleChlr 

Nos deux vols par sernaine sur _ entin la Banque Asiatique de 

- on mettra I' accent sur les 
plantations v illageoises , qui re­
presentent une part importante 
de la surface plantee 
- la tentation ex1ste . surtout de­
puis · que les plantations font 
moins de benefices, de couper 
les heveas , que I' on utilise pour 
I' ameublement. Le bois valait, 
fin , 1996 , 220 $ le m3 rendu 
Vietnam. 

Gu angc ho w (C antoni sonl tou· D . 
1 

t · I 
jours pl eins. · eve o_ppemen ex1ge que . es 

nouvelles liaisons 
Les li aisons prevues ave c Kun· 
min g et Shangha'i devrai ent 
commencer d' ici enviro n deux 
mois. Nous auro ns alors besoin 
du deuxieme boe ing, et main· 
tie nd ro ns les A TR sur la li aison 
Bangkok. 
Les li aiso ns avec T aipeh, Seoul, 
T ok yo, ne so nt pas pour bi ent6t. 
Les d ro its so nt ditfi cil es a obte-
nir, et des li 3iso ns long co urri er 
exist ent , par exemple Los An· 
gel es - T aipeh · Ho Chi Minh . II 
taut en tenir cornpte. 

plantations so1ent transformees 
en societes autonomes, et elle a 
donne une date-butoir . 
Les plantations deviendront des 
societes responsables de leur 
gestion et de leurs resultats. 
Elles pourront emprunter , 
vendre leur production , elles se­
ront contraintes a I' efficacite . 
Eventuellement, elles pourront 
vendre des parts a des parte­
naires exterieurs 
La «privatisation» n' est done 
pas I' objectif majeur. la 
«reprise» de certaines planta­
tions par des societes etran-

- les soc ietes etrangeres, no­
tamment franc;:aises , restent in­
teressees par I' heveac ulture 
cambodgienne. II y a des chan­
gements dans ce domaine . 
Terres Rouges Consultant est 
passe dans le domaine Bollore . 
SIPH est en cours de rachat par 
des capitau x etrangers (avec 
une minorite franc;:aise) . Saf[c­
Alcan est recemment venu brie­
vement a Phnom Penh ... 

.. ............ 
. -

... = u~&~~i~iiit'Hre · = .J~Hvre~~ "" !5~¢l)(¢h1).l1'.e J99.7 > . .... , 
surface product. export 

plantations saignee stock 96 crepe crepe stock plante 97 
Ch up 12 739 ha 1 161 t. 8 796 t. 7 824 t. 2 133 t. 487 ha 
Krek 4 203 11 8 2 256 2 220 155 100 
Memot 6 800 551 4 395 4 311 635 204 
Snuol 3 282 81 1 7g4 1 722 153 50 
Chamkar Andong 8 740 1 01 7 5 229 5 g4o 306 109 
Bangkek 6 973 171 3 428 3 423 176 91 
IR CC 755 165 530 320 375 50 

total 43 495 3 267 26 430 25 761 3 936 1091 

Remarques : la production pour 1997 pourrait avoisiner 40 000 tonnes pour les 7 plantations recensees, 
resultat en progres sur 1996. 
II existed' autres plantations : Si/Janoukville. Koll Kong, Srok Memo! (familiale) , Srok Krek (privatisee , a M. 
Kim Hap, 1 046 ha plantes depuis 1 g80) , Tapao (1 158 ha plantes depuis 1980) don! les productions ne fi­
gurent pas dans ce tableau . La plantation de Rattanakiri. 2 300 ha. louee a long terme ~ Tay Seng. ne figure 
pas dans ces statistiques (elle ne releve pas de la DGPH) . (source OGPHJ 

deux Premiers ministres avaient 
d ' autres options . 
Pourquoi ce Comite n' existe 
plus ? C' est peut-etre qu' ii n' 
y a plus de problemes au sein 
de la coalition ?» . 

riz : repiquage tardif 
A cause des pluies tardives , la 
recolte de riz pourrait etre assez 
mediocre . Dans la province de 
Takeo , seulement 30 % du riz a 
ete repique, alors que normale­
ment tout est repique fin sep-

tembre . Le riz ie plus utilise au 
Cambodge ( «indica» ), est pho­
tosensible. ii fleurit a date fixe . Si 
on le repique tardivement ii n' y 
a pas assez de temps pour la 
vegetation et le rendement est 
alors faible. 
Le riz dit japonais ou «riz nain» 

( «japonica» ), n' est pas photo­
sensible . ii a un meilleur rende­
ment (3 t/ha). mais ii est tres 
exigeant en eau et en fertilite 
(engrais ). II est encore peu uti ­
lise au Cambodge. 

IRCC : patience 
Le decret qui fera de I' lnstitut de 
Recherche sur le Caoutchouc 
Cambodgien (IRCC ) une entite 
autonome a ete approuve en 
Conseil des ministres le 28 aout 
(/' IRCC pourra negocier avec les 
bailleurs de fonds. emprunter, 
... ). et ii est «en cours de signa­
ture». 
L' IR CC cependant n' a pour I' 
instant aucune ressource . Le 
materiel de laboratoire donne par 
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p our les 8 premiers 
mois de I' annee, la 
valeur des produits ex­

portes en beneficiant du Sys­
teme de Preferences Gene­
ralise (GSP), c' est a dire de 
conditions douanieres tres 
favorables accordees par les 
pays acheteurs, a ete cie 

162 353 397 $ 
Les produits textiles (confection) 
constituent la plus grande part, 
de loin , de ces exportations : 

123 376 678 $ 
La valeur des produits non­
textiles a atteint 

38 976 819 $ 
soit un peu plus du quart du total. 

quintuple en un an 
La valeur moyenne, par mois , de 
la production de produits benefi­
ciant des GSP est done pour les 
8 mois 1997 de 

20,2 millions de dollars. 
Par semaine. en gros, 5 millions. 
C' est a dire que la production 
des «produits GSP», en valeur, 
a quintuple en un an (CN n° 56 
d' aout 1996 : crL' effet GSP»). 
Aout 1997, avec 28, 1 millions de 
dollars d' exportations GSP a ete 
particulierement productif. 
Pour les produits de confection. 
la production a largement triple 
en un an. et la tendance. compte 
tenu du ralentissement de la 
croissance du aux evenements 
des 5/6 juillet. est au quadruple-

. ment. 

produits textiles 
valeurs mensuelles moyennes 
- 1er semestre 1996 : 5,5 mio $ 
- 2eme sem. 1996 7,64 
- 1er trim . 97 10, 1 
- 8 mois 97 15,3 
- juillet 97 15,7 
- aout 97 21 .4 

A PROPOS ... 

la France est toujours en caisse, 
en attendant I' assistance de 
techniciens fran9ais. L' actuelle 
evolution de la filiere caoutchouc 
pourrait cependant contribuer a 
debloquer la situation . 

Maestria Cambodge 
Entreprise fran9aise de peir1ture. 
Maestna cree une joint venture 
au Cambodge. Son apport est de 
35 %. le partenaire local apporte 

La production de produits tex­
tiles du mois d' aout, 21.4 mil­
lions de dollars , est presque 
deux fois superieure, en valeur, 
a celle du mois de janvier (12.1 ). 
(voir tableau) . 
Le nombre d' entreprises expor­
tant recencees par la cellule 
GSP du ministere du Com­
merce est de 45 pour le mois d' 
aout, en y incluant chaussette et 
chapeaux. II etait de 38 en mars. 
II y a de nombreux projets d' 
usines nouvelles. 

juillet : un effet passager 
On peut faire au passage deux 
remarques : 
- la comparaison de la produc­
tion mois par mois n' est pas 
tres significative parce qu' ii y a 
des «coups d' accordeon» dans 
les commandes. Ainsi la baisse 
signalee au premier trimestre 
(CN n ° 71) n' a ete que conjonc­
turelle. 
- I' effet des evenements des 
5/6 juillet n' est pas negligeable, 
mais ii devrait etre rapidement 
compense . 
Deux usines ant ete touchees : 
Cambodia Garment surtout. le 
plus important producteur du 
Cambodge, dont les entrep6ts 
ant brule , et June Textile . 
La production de Cambodia 
Garment. 2.71 millions de dol­
lars en janvier. a ete de 1.19 mio 
en juillet, et 0,26 en aoC1t. 
Celle de June Textile . 1,3 mio 
en janvier, 0,02 en juillet, 0,52 
en aout. 
L' une et I' autre ant repris leur 

. activite ' de fa9on encore par­
tielle pour Cambodia Garment, 
qui declare· avoir subi une perte 

tel Camhodge Nouveau 
012803-lIO 

65 %. L' investissement est d' 
environ 500 000 dollars. II .ne s' 
agira au debut, fin 1997, que d' un 
atelier et de quelques dizaines d' 
emplois, visant a occuper 
quelques % du marche cambod­
gien de 3000t I an . Mais Maestria 
Cambodge sera la premiere unite 
de production de . peinture au 
Cambodge. 

I' argent du bois 
«II est tres improbable que les 
exportations illegales de bois 

de 26 millions de dollars par 
pillage et incendie. 
Au total cependant, les evene­
ments de juillet n' ant pas vrai­
ment inflechi la tendance gene­
rale, c ' est a dire une tres rapide 
croissance des «exportations 
GSP» le mois d' aout a battu 
tous les records. 

Les produits non-textiles 
s' agit de contreplaque, de 

chaussures, de crevettes con­
gelees, de marmites, 38,9 

produits de confection ; 
Singapour 1,08. feuilles de 
centre-plaque; 
Hong Kong 1,04, feuilles de 
centre-plaque ; 
etc . 
Autres acheteurs importants : /e 
Oanemark. /' lrlande. /' ltalie. /' 
Espagne (taus confe!=tion) . 

(precedents articles sur Jes 
«Exportations GSP» CN n° 56 
(aout 1996); 71 (mai 97); 77 (aout 
97) . 

millions de dollars exportes pen- .,.,,,,,.,...,...,.,-..,,,,,,,,,..,,,,..,,======= 
dant les 8 premiers mois de I' 
annee, soit une moyenne men­
suelle d' environ 5 millions$ . 
Avec des variations importantes 

1,5 million en juillet; 6,6 en 
a out. 

93 entreprises ... dont 55 
Les statistiques du ministere du 
Commerce recensent 93 entre­
prises exportarices sous le re­
gime des GSP . Cependant sur 
ce nombre, 38 n' ant rien ex­
porte du tout en aout (et 32 en 
juillet) . Ce sont done 55 entre­
prises installees au Cambodge 
qui realisent les «exportations 
GSP» . 
Pour la Confection, le ministere 
de I' lndustrie recense 6~-entre­
prises en juillet 97 (CN 77) . dont 
22 originaires de Hong Kong, 11 
de Taiwan, etc . II s ' agit des 
entreprise enregistrees, qui ant 
la licence, mais elles ne sont 
pas toutes en activite . 

les pays acheteurs 
Tres largement en tete viennent 
maintenant /es Etats-Unis, avec 
11 .1 millions de dollars d' achats 
de produits de confection pour le 
mois d' aout. 
Second acheteur : la Chine, 3,4 
millions de dollars d' achat de. 
feuilles de contre-plaque ; 
La Grande Bretagne : 2,05 mil­
lions d' achats de produits de 
confection; 
L · Allemagne 2,00 millions, 
produits de confection ; 
France · 1,98 million de dollars, !illil~llli 

Cambodge Nouveau 
nouveau numcro tel. 

012 803 410 

soient arretees, malgre la legisla­
tion , malgre les mesures tres se­
veres prises par le FM I et la 
Banque Mondiale, et malgre le 
controle d' une societe speciali-

~~~~i:~~f ~i~~~~~!f~ ~'.~¥,""i~~)~..,~~;f"";~~~""!""f-~-~..,~q..,l~-~f..,,~ ... lf ... }'""'t ... ~-i..,1"':~-·r."';,-lii: 
:~=:r:~::;~::::·.::~t~~,;~; ~[~!lillf illil~[~ 
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Sofitel-Cambodiana 
J.-P. Kaspar 

directeur general 
La situation est si mauvaise qu ' ii 
s'agit plutot de survie. Les tou­
ristes, Japonais et Europeens 
surtout, torment une partie im­
portante de notre cliente le, et la , 
non seulement la situation est 
tres mauvaise mais je ne vois 
aucune reprise pour la haute sai­
son qui commence normale­
ment fin novembre. On peut 
ecarter totalement toute embellie . 

1 Nous sommes tres inquiets. 
Le taux d ' occupation des 
chambres, qui etait de 25 % en 
aout, n' est actuellement que de 
28 %. Notre activite n' est que le 
quart de ce qu' elle etait a la 
meme epoque de 1996. Pour les 
six derniers mois, notre chiffre d' 
affaires est en retrait de 50 a 75 
% sur celui des six premiers 
mois de 1996. 
Pour I' instant. nous ne licen­
cions personne. Le proprietaire 
s1ngapourien en fait un point ct ' 
honneur. Mais depuis deux mois 
on puise dans Jes reserves, et 
cette situation ne peut pas durer 
toujours. 
II existe une volonte de reagir 
Nous essayons de contrecarrer 
la tendance avec le ministere du 
Tourisme (une campagne 
«Cambodge» ), - et des 
«package» . Mais Jes problemes 
sont hors de notre controle. L' 
incertitude poli'tique. I' attitude du 
FM! et de la Banque Mondiale. 
celle de I' ONU, ii y a une 
conjonction contre la serenite . 
Quant a la decision d' autoriser I' 
aeroport de Siem Reap aux vols 
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1nternationaux, si elle est prise. 
son ban entendement nous 
echappe . 
A tout cela s' ajoute que de 
grands hotels doivent ouvrir pro­
chainement, alors qu' ii y a deja 
beaucoup trap de chambres . On 
peut prevoir pour la fin de I' 
annee une sorte de canniba­
lisme entre les hotels. 

Diethelm Cambodge 
J. Guichandut. directeur 

Jusqu' en octobre, pratiquement 
toutes les ventes de voyages a 
destination du Cambodge, en 
France, sont annulees. Pour no­
vembre, nous comptons avoir 
environ 200 clients. s' ii n' y a 
pas de nouveaux troubles . evi­
demment) , alors qu ' en novem­
bre 1996 nous en avians eu 
1300. Au lieu du net progres 
attendu cette annee , nous 
sommes a un peu plus de 15 % 
de notre activite de I' annee 
derniere. 
On attend maintenant janvier 
1998. Les agences de voyage 
comme Kuoni. Nouve/les Fron­
tieres. maintiennent leurs 
departs de principe,vers le 
Cambodge, en groupes 
(«series»), et font des reserva­
tions de places d'avion . de 
chambres mais les clients 
suivront-ils ? 

En plus de la campagne 
«Cambodia back to business» 
et «Seing is believing». nous 
travaillons sur une formule a 
prix fixe, un «package» tres bon 
marche, pendant 4 mois, auquel 
tout le monde participerait · gou­
vernement, agences de voyage . 

hotels. Mais selon nos previ­
sions actuelles. 1998 pourrait 
revenir. pour le tourisme au 
Cambodge, au niveau de 1994. 
Envoyer les touristes directe­
ment a Siem Reap a partir des 
pays voisins ? II est bien difficile 
de dire si ce serait finalement 
ban ou mauvais pour le pays. II 
y a un risque : que les Tha'flan­
dais vendent la destination Siem 
Reap/Angkor comme une exten­
sion d' une journee. et que Jes 
touristes ne passent meme pas 
une nuit a Siem Reap .. . Toute 
I' hotellerie du Cambodge. pas 
seu lement celle de Phnom 
Penh, en souffrirait. Tout le be­
nefice irait aux Tha'ls. 

Phnom Penh Real Estate 
Chiv Ton . co-manager 

Dans I' immobilier . pour Jes 
ventes comme pour les loca­
tions le niveau des affaires est a 
pell pres 50 % de ce qu ' ii etait 
avant juillet. 
Ventes en septembre nous n' 
en avons fait aucune. Des ache­
teurs de terrain ou de villas vien­
nent voir. mais ils demandent 
des diminutions de prix trap 
fortes, par exemple ils vou­
draient payer 40 au 50 000 $ ce 
qui se vendait 80 000 I' annee 
derniere. Le plus souvent les 
proprietaires peuvent attendre 
et refusent. II peut y avoir des 
discounts. mais de 20 % maxi­
mum, et pas dans le quartier de 
Boeng Keng Kang qui est tres 
demande. Ce sont des Chinois 
qui souhaitent acheter en gene­
ral. Les autres etrangers, Japo­
nais , Europeens. Americains . 
Australiens ... en general prefe­
rent louer. 
Locations Jes tres grandes 
villas qui se construisent appar­
tiennent le plus souvent a des 
m1n1stres OU a des generaUX 
Elles etaient a 6000 $ par mois. 
elles sont maintenant plutot a 
5000, mais les clients sont 
rares . 
Les etrangers souhaitent le plus 
souvent louer des villas a 7 au 
800 dollars . les proprietaires en 
veulent en general 1000 En fait 
le prix depend beaucoup de la 
duree du contrat. et du nombre 
de mensualites payees d'avan­
ce (3 mo1s, 6 mois , un an .. . ) 
parce qu ' avec cette somme le 
proprietaire peut faire un autre 
business. au la preter. et c' est 
pour lui une securite . II y a 
beaucoup de villas a louer. D' 
une fa<;:on generale . Jes prix ant 

diminue de 20 % par rapport a 
avant jui llet, ma1s la aussi , le 
quertier de Beong Keng Kang est 
le plus demande et les prix ne 
baissent pas . 
II est possible qu' ii y ait une 
reprise en octobre. le nombre 
des visiteurs augmente. 

Nestle 
D. Peterhans. directeur 

Ce bureau de representation .de 
Nestle Tha'flande a Phnom Penh 
existe depuis 18 mois. Nous im­
portons et vendons des produits 
tels que Nescate. Milo, Maggi . 
Cerelac, Coffemate, Lactogene, 
des chocolats, des glaces (par le 
reseau Caltex) . La plupart de ces 
produits viennent de Tha'ilande, 
mais aussi de Malaisie _ 
Pour Jes produits de masse, lait. 
produits pour Jes enfants . . on 
peut dire que I' evolution est 
bonne. Pour Jes produits plus 
chers, comme le Nescate, Milo, 
... on ressent Jes effets des eve­
nements de juillet. 
Cependant au total. apres un 
mois et demi. les ventes repar­
tent tr~s bien . Nos c lients- -ne 
sont pas seulement Jes expatries 
mais des Cambodgiens en 
bonne proportion . 
Nous avons deux preoccupa­
tions : d' une part. Jes contro-les 
aux frontieres sont mains stricts . 
de sorte que Jes produits qui 
entrent en contrebande nous font 
une concurrence anormale. D' 
accord pour des droits de 
douane. mais ii faut qu ' ils soient 
les memes pour taus . 
D' autre part, si I' argent devenait 
plus rare au Cambodge avec la 
diminution de certaines aides. s' 
ii y avait une baisse du niveau de 
vie, ii est evident que notre acti­
vite en souffrirait. 

AKZO Nobel CFC 
Franqois Lepisster. directeur 

Nous faisons depuis 3 ans .de I' 
importation de materiaux de 
construction. fram;:ais et euro­
peens : peinture en joint venture 
avec AKZO-Nobel . etancheite . 
isolation . materiel electrique , ou­
tillage Nous avons travaille 
pour I' hopital Calmette. la 
Conservation d' Angkor, I' hotel 
Sunway (3000m2 d' etancheite) . 
Total. Shell. Maeda. Kien Huot. 
des entreprises cambodgiennes. 

Nos nouveaux locaux (mai 
1997) couvrent 1000m2. 
Actuellement nous sommes in­
quiets . Notre activite presente 
est la poursuite de chantiers en 
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Om Yentieng 
(suite de la page 6) 
tribuer son rapport ouverte­
ment a tout le monde. Toutes 
les ONG des droits de I' 
Homme participeront, ainsi 
que des juristes, de fac;:on 
que les plaintes soient rece­
vables par les tribunaux. Le 
gouvernement donnera I' 
ordre a toutes les autorites 
de fournir une aide sans re­
serve aux investigations . 

un livre en trois parties 
Nous voulons que finalement 
toutes les informations et les 
mesures du gouvernement 
ferment un livre, comme je I' 
ai dit a Hammerberg. 
II y aura : 
1. le rapport de I' UNHCR; 
2. Jes autres rapports venant 
d autres sources: 
et 3. les mesures du gouver­
nement vis a vis de ces 
informations. 
La premiere condition c' est 
la confiance mutuelle. Nous 
faisons confiance, mais ii 
faut en retour nous faire 
confiance. Sinon ii n' y a pas 
de cooperation 1 Avec les 
organisations de droits de I' 
Homme, avec les opposants, 
le gouvernement forme 
comme un couple, ii ne faut 
pas toujours se quereller 1 

professeurs 

mais pas modeles 
Pourquoi la mauvaise vo­
lonte de la commission ? C' 
est difficile, ii y a sans doute 
plus1eurs ra1sons . 
On ne peut pas accuser les 
Americains d' une fac;:on ge­
nerale, mais quelques Ame­
ricains souhaitent donner du 
Cambodge une image diffe­
rente de la realite . II y a de 
fausses informations. 
Je crois que les Americains , 

s' ils connaissaient la realite , 
soutiendraient notre action. 
Cette attitude est tres injuste 
pour nous venant de gens 
qui sont les maitres des 
droits de I' Homme dans le 
monde. En fait ils ne meritent 
pas le role de professeurs 
des droits de I' Homme. 
Chez nous le mot 
«professeur» signifie plus 
qu' «enseignant», ii signifie 
«modele» . 

CONJONCTURE ECONOMIQUE 
E n attente» : c' est le com­

...1 mentaire le plus frequent 
des chefs d' entreprise. Le vo­
lume des affaires n' a pas re­
trouve son niveau d' avant juil­
let. Cependant les situations 
sont tres diverses. Tandis que 
les uns sont dans l'expectative, 
d'autres, a !'instinct, sans hesi­
ter, sans lesiner, investissent. 

Danzas Cambodge 
T. Vathana Dor 

Pour I' instant ii n' y a pas de reelle 
reprise. L' industrie textile est tom­
bee a peu pres a 70 % de son 
volume d' avant juillet et au mois 
d' aout nettement moins. II y a des 
commandes, · mais la realisation 
des contrats est plus etalee dans 
le temps. Le transport des effets 
personnels a nettement diminue. 
ce qui est bien normal. 
II y a un gros problerne de trans­
port aerien . Beaucoup de mar­
chandises sont en attente a Sin­
gapour et Bangkok. 
II y a moins de barrages sur la 
route 4, moins de «road paie­
ments», qui allaient de 3/4000 
riels jusqu'a 15/2C1oOO exception­
nellement, et nos chauffeurs ne s' 
en plaignent pas . Les frais ne se 
trouvent pas vraiment changes. 
Le contr61e de Kompong Speu, 
qui est serieux , reste en place. 
Mais on craint maintenant des 
brigands incontroles. 
Au total on est en attente, encore 
un peu dans le brouillard . 

SDV Cambodge 
Frederic Gervais. directeur 

On ne sent pas encore de reprise 
quant au volume des importa­
tions . Le niveau est d' environ 50 
% de ce qu' ii etait avant juillet. le 
mois d' aout, avec le plein effet 
des evenements, a ete particulie­
rement mauvais. 
Pour les exportations, «C;;a se 
maintient» . Pour nous. ii s' agit 
surtout de textile . Cambodia Gar­
ment, qui employait pres de 5000 
personnes, recommence a travail­
ler avec 6 ou 700. June Textile. I' 
autre usine touchee, a deja repris . 
II y a moins de barrages sur la 
route de Sihanoukville. Mais les 
prix n' ont pas varie parce que c' 
etaient des peages faibles : 1000 
a 3000 riels. Reste I' important 
«check-up» de Kompong Speu, 
OU ii faut payer 20 a 30 dollars par 
camion dans le sens Phnom 
Penh - Sihanoukville et 50 a 60 en 
sens inverse. 
Transport aerien quasi nul. On 

depend de Thar Airways nota.m­
ment pour les vivres frais . 
Pour le rail , nous I' utilisons beau­
coup moins que precedemment, 
le concessionnaire du transport 
de marchandises est surtout inte­
resse par le ciment de Kampot. 
Sinon, le rail serait competitif. 
En gros, notre activite est environ 
50 % de ce qu' elle etait avant les 
evenements . Mais pour I' instant 
nous ne licencions personne, 
nous attendons fin septembre. De 
toutes fai;;ons, la masse salariale 
(environ 30 personnes) ne repre­
sente R,as notre plus gros poste 
de depenses. 

Khmer Agencies 
Say Vandara. manager 

De nos 3 activites , ce sont les 
produits de grande consommation 
qui sont le plus affectes. surtout 
les produits non-essentiels 
com me les bonbons : 10 a 20 % 
de moins) et les boissons en 
poudre. Le lait en poudre et Jes 
vermicelles au contraire se sont 
mieux vendus qu' avant : 6 tonnes 
de vermicelles juste apres les 5-6 
juillet, sans doute parce que les 
gens ont fait des stocks . 
Pour les produits de sante, des 
equipements, mais surtout des 
solutions intra-veineuses (ii s' en 
vend au Cambodge 5 a 6 millions 
de bouteilles par an), ces produits 
allemands achetes en Malaisie en 
dollars sont tres affectes par la 
chute du baht thaHandais : nous 
etions moins chers, maintenant 
nous sommes plus chers. 
Pour Jes produits industriels -
tracteurs , materiel de dragage, 
gestion de stocks, ... - nous de­
pendons des grands contrats , et 
la on est en attente. 
Nous avons 26 employes, nous n' 
envisageons pas pour I' instant de 
licencier. Mais i;;a pourrait arriver .. 

International Business 
Training Center 
Madame C. Sire 
directeur general 

Fin juillet, j' ai pense termer. J' 
etais tres dei;;ue. J' ai retrouve un 
optimisme tres mesure. Nous 
sommes en attente. Nous allons 
commencer un stage pour 15 a 
20 supervisors de Coca Cola , 
quelques heures par jour pendant 
2 mois. Un stage prevu pour I' 
UNDP n' est pas decommande. 
Nous faisons aussi de la formation 
sur des sujets pointus par «petit? 
groupes» en fonction de laprofes­
sion. Et ii est prevu pour le 15 

secretariat bilingue : 5 mois, a 
mi-temps, pour 20 personnes 
maximum. II ya la I' amorce d' une 
veritable ecole de secretariat. En­
tin nous poursuivons un stage de 
secretariat pour le Preconseil 
commence en juin 11 per­
sonnes, 111 heures au total. 
L' avenir de notre Centre depend 
des entreprises, et nous sommes 
en attente . 

Canadia Bank 
Pung Keav Se, directeur general 
Depuis fin juillet, les affaires ont 
retrouve un cours normal, tant 
pour les depots que pour les re­
traits .· 
Des investisseurs Ta'iwanais et 
Hong-Kongais. qui etaient venus 
prospecter en mars-avril . se sont 
decides - exploitation de deux 
zones forestieres pour alimenter 
une usine de contre-plaque ; - une 
cimenterie. a Kam pot d' une capa­
cite de 150 000 Uan, c' est a dire 
bien plus petite que celle prevue 
par le Coreen Tong Yang I' in­
vestissement est de 4 millions de 
dollars contre environ 70. Mais 
elle sera prete tres vite . 
Des Ta'iwanais ont acquis 330 ha 
de terrain pres de Phnom Penh 
pour y construire un «village in­
dustriel» . II accueillera des PME 
de Ta'iwan pour des «activites de 
main d' oeuvre» comme une usine 
de chrome. Avantages : la main d' 
oeuvre est presque 10 fois moins 
chere qu' a Ta'iwan, et les activi­
tes polluantes sont beaucoup 
moins reglementees au Cam­
bodge. Ces entreprises ont des 
commandes etrangeres, mais 
manquent d' usines. Elles en 
construisent en Chine continen­
tale, en Malaisie. et au Cam­
bodge. car «un lapin intelligent a 
trois trous 1» . 
II ne s' agit pas de simples projets 

une partie des investissements 
est deja arrivee a la banque 

liaisons aericnncs 

au 16 scptcmhrc 1997 
Hanl,!kok 22 vols/scmainc 
Canton 2 
llo Chi Minh 32 
llonl,! h:onl,! 6 
h:uala Lumpur I 0 
Singapour I 0 
Vien ti am· -t 
( 'u111pag11ies e11 service ti parlir d11 
I er octohre : 
I>ragon ,\ir, h:ampuchca Airlines, 
Lao ,\\·iation, \lalaysia Airlines, 
J{u~·a l .-\ir Camhiidgl', Silk Air, 
Tha"i Airways, \ ' idnam ,\irlines 

octobre un stage important de '--------------.J 
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LJV'RES LJV&ES LJVRES 

La Chim~ Economi1111l' 

en I' An 2000 

Irnpressionnante. r economic 
chi noise ' Dcpuis IX ans. le 
1Ythme moycn de la crois­
sancc (PIB) a ete de 9'Yc. par an 
en lennes reels. celui de la 
consommation de 8 '%. celui 
de r im·cstisscment net de 

Chine. c. est r cffet du prag­
matisme. de r intelligence. du 
I ravai I. 
Un point rcmarquablc · le dc­
marrage s· est accornpli sans 
aide e.'\ICricure : "/' a.w.·ise rlu 
rli:Felr1ppe111e11/ .fit! exclusiFe-
11wnt 11ntio11nle. f,a rli:ferlrmte 
rle cupitnux £'!rangers. ti· 
ahorcl tie la cliaspora chinoise 
et 1•11s11itc· tic· /' Occicle11/. 11e 

tcinl un tel s11cces qu ii en 
cxistc aujourer l111i pres de 
1000. prosperes au point que 
les autoritcs cntreprenncnt de 
frcincr lcur croissancc. Les 
privileges qu · on lcur accordc 
nc sont plus justifies. 

l.r Cuidr du Houtanl 

Birmanil'. Laos ( · amhotl~l' 
1997 - 1998 

Dans cette nouvelle edition, une 
pepite 5 lignes tres elogieuses 
sur Cambodge Nouveau t . «{. . .) 

Le redacteur-en-chef est un jour­
naliste mdependant qui finance 
el redige Jes articles seu/. Cha­
peau bas !>J . 
Merci. merci, mais gardons la 
tete froide. Cambodge Nouveau 
est finance avant tout par ses 
abonnes -une formule saine. D' I O.:'i'Yc •. Le chat de Teng Hsiao 

Un aspect moi ns comm de la 
«Yoie socialistc du dcvcloppe­
ment» (qui est plutot un chc­
mincment dClibcrc vcrs le ca­
pitalismc». c' est le domaine 
financier role . creation de 
banqucs prin~cs. apparition de 

autre part, la substance des ar­
u 11 ligrc l'illl I/lie p/us fare/ ». SOulignc I° aSSuranCC-\ 'iC. d. emprulllS ticles vient des interlocuteurs du ping est dc\·cnu 

ellOl'lllC. A . Wilmots. ct· Etat. emission de bons du 
Le co11gres du parti con1111u-

11iste chinois qui a pris fin le 
IX scptcrnbrc est une bo1111c 
occasion de s · en aviser. D · 
a11tant plus q11c Jiang Zcmin 
1·ic111 er ,. annonccr unc 11ou-
1·cl le Ct ape surprcnantc de «la 
voic socialistc du dc\'cloppe­
menl» : plusic11rs ccntaincs d. 
er cntrcpriscs publiques sc­
ront en quclquc sorlc 
«priYatisccs». 1111c bonnc par-
1 ic des parts de ccs cut reprises 
clc,·cnucs corporations distri­
b11ccs :1 des coo pc rat ives de 
t r:I\ ailleurs. 

Pour en sa\'liir plus sur I' trcsor. d' obligations. ou,·cr­
c1onna111c C\ 'Olulio11 de r cco- lure ct• unc boursc ouvcrtc ill!:\ 

Plus ctonnanl encore. on cm­
ploiera 1 · arsenal le plus capi­
lalistc pour rcnclrc ccs cntrc­
pri scs compctitivcs liccncic­
mc11ls. fen net urcs. modcrni­
-;at ion. rec here he de la rcnta­
bilitc. 
Les clirigca111s chinois n· 0111 
clcciclc111cnt pe11r de ricn. ni de 
111cllre des millions de gens au 
chomagc (le sect cur public. c · 
est en gros I oo mi I lions cl' 
cmploycs ! ). ni de casscr les 
princ1pcs. Le succcs de la 

nomic chinoisc. clcpuis 10 ans 
C]ll. cllc s· CS[ cngagcc clans I' 
economic de marchc. cc livrc 
qui 'ic111 de paraitrc est lout 
incliquc . 
ll 11nrq11c bicn lcs modalitcs ct 
lcs ctapcs du phcnomcnc: er 
abord ccttc «contrc-rcvolu­
lion» qu · onl etc en I lJ78 la 
prioritc rcncluc ;) r agricul­
ture. 1;1 fin des comnnmcs po­
pulai res. la restauration de la 
rcsponsabilitc individucllc du 
paysa11. 
La product ion. cl Jes rc,·cnus. 
onl fail un «bond en a\'anl» 
Celle fois bicn reel. favorisc 
encore par ime scric de rnc­
surcs i111clligc11tcs efface­
ment de r Etat. creation des 
«cntrcpriscs ruralcs cl munici­
palcs» ( 125 111illions de tra­
vaillcurs). puis en 198.i crea­
tion des «ZOllCS ccono111iq11cs 
spccialcs» pour attircr les Chi­
nois de la diaspora. 
Ccs ZES 0111 acquis. avcc 
Shc111.cn. la cClcbritc. ct at-

ctra ngcrs. i n\'cst isscmcnls 
massifs ;'1 r ctrangcr er insti­
lulions financiercs chinoiscs 
commc la CITIC. solidcment 
implantcc ;'1 Hong Kong (cllc 
est actio1111airc principalc de 
( 'ath11y /'ucific cl de /Jmgo11 
•lirlines). prochainc com·crti­
bilitc du yuan ... 
Yoici clone le maigrc chat dc­
vc1111 ligrc. Est-ii en plcinc 
santc ·1 Ya-t" ii encore long­
lcmps granclir au mcmc 
rythmc ·1 A. Wilmols lui voit 
quatrc f:1iblesscs. d. aillcurs 
bicn rcpcrccs p:1r lcs diri­
gcanls chinois cm-mcmcs 
la corruption: - r C\ 'Cil de 
tensions socialcs (ct dans unc 
moinclrc mcsurc rcgionalcs): -
la deterioration de I' ell\'iron-
nemcnt: - lcs carcnccs d. in-
frastruclurcs : moyens de 
COlllllllllliCation, CllCrgie. !Clc­
phonc .. .. 
Alors. la Chine cst-ellc 
«fragile» ·1 Sc trou\'c-t ·c11c au 
sommct de la courbc asccn-

------~ --------------------. clantc ·1 Au bord c1· 11nc crisc 
G·('IMBO'DGe 
NOUVe·('IU 

Dirccteur de la publication Chea Savuth 
Rcdacteur-cn-chcf Alain Gascuel 
Enquetcs Su~· Sothea 
Misc en pages Pen MarJ 

majcme '1 A. Wilmots nc le 
croit pas. La croissancc chi­
noisc e1/inim hien par .I'' arre-
/er» . mais «C · est peu pro-

journal, Cambodgiens -souvent­
et non-Cambodgiens 10 a 12 
entr'etiens pour chaque numero. 
et parfois beaucoup plus. Cam­
bodge Nouveau est done le re­
sultat d' un travail collectif et n' 
existe que grace a la bonne VO­

iante de ces 1nterlocuteurs. a des 
relations confiantes, amicales, 
souvent anciennes. 
Concernant le Cambodge. ce 
Guide du Routard contient quan­
tite d' informations pratiques. des­
tinees surtout aux voyageurs indi­
viduels economes, bien dans la 
ligne de la collection, et qui nous 
semblent en grande majorite 
exactes. 
Quelques indications depassees 
pourtant et quelques lacunes 
dans les bars et restaurants · en 
plus du B1strot. du Phnom Khieu. 
d' Atmosphere. de La Casa. etc 

on pouvait citer L · lmprevu. La 
Taverne . le Cactus. la Rotonde. 
le Deauville. le Tropicana. le 
Bayon. le Bar des Sports. etc . ). 
lacunes qui seront ressenties 
comme des injustices. 
On ne peut pas dire d' autre part 
qu' ii n' ya que «quelques heures 
d' e!ectricite par }our a Phnom 
Penh. el pratiquement rien en 
Province» . On ne peut pas dire 
non plus que <1chaque ministere 
a une double tete. /' une commu­
niste pro-vietnamienne. /' autre 
/iberale» . Rappelons aussi aux 
auteurs que selon la Constitution 
le Roi ne choisit pas son succes­
seur. 
Signalons en revanche un ban 
chapitre Angkor, un copieux cha­liL jourmd 

cJ ft.,\; Impression CIC 
pitre Histoire. une etonnante lisle 

hah/e amnt 1 · nn 1000 - (i de guest-houses, et quantite d' 

cJ ~-~ i cJ \l.U r.;; 

votr!Z 
m1Zill1Zur 
inVl('.li>ti~­

"'!Zm!Znt 

Centre lnfonnati1111e du Camhodge 

SH rue 302 BP 836 Phnom Penh 

CAl\'IBODGE NOl lVEAl ' 
tel tllS 91 19 (17 

est \·e111lu sur ahonnements .\eulcment 

cxemplairc gratuit sur dcmandc 

JJ/(Ji/Js de tn'.\' gral'es houle- indications et de conseils utiles . 
Ferse111ents politiques ou in- Au total un Guide que I' on peut 
ternal fr m1111x ». 

« L a Chinl' Eco 11 omi 1111 l' l' ll I' 
:\11 20tHI» /><Ir . I. 11 'ilnwts. 
::.::.; fl· · I. ' f!t1l'llllllflill /C)C)7. 

louer -voire acheter. 

Le Guide du Routard Birmanie, 
Laos . Cambodge, 1997 -1998, 
divers auteurs, 365 p.. cartes. 
Hachette 1997. 
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